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"MADE IN CANADA"

ACHETEZ une FORD
A VOTEE FEMME

La Ford est aussi facile à opérer qu'un 
poêle à cuisine. Des mille et des mille 
femmes et filles mènent la FORD ]юиг 
aller au magasin, pour faire des visites, 
pour aller an théâtre,pour mener les en­
fants à l’école, jK>ur voyager à la cam­
pagne. Vous ne pouvez pas faire un ca­
deau à votre femme qui sera plus ap­
précié que ce char moderne que l'on ren­
contre partout grâce à sa supériorité.

E
з

ЩШ, sue

compact. Elle va toute menue dans inilie d’accorder nn si vif regret ad 
son complet marin, à la x Itesse passé, et suppliant le Divin Cous»

lateur d’élever ses pensées plus 
haut que les mesquineries terres­
tres. Le Dieu de Chanté ne peut 
rester sourd & sa prière, et voiti 
que du fond du Tabernacle uni 
voix mystérieusement douce lui 
parle : "Ma chère petite ne te laisse 
point envahit par l’amertume de 
tes pensées. J’ai brisé tes liens ter 
rentres parce que je connais toit 
cœur-et le sais capable d’un Idéal 
plus élevé. Sois courageuse et forte 
et je te ferai connaître les douceurs 
<L mon amour Un nombreux cor­
tège d'àmes priviiigiéej chantent 
dans les Cldîtres qui le déiobeiit à 
la vue du monde, mon amour et 
ma gloire. Qu’il ferait bon d’y Vi 
vre, ne trbuves tb pas t Mais 
n’est pas encore là que je t’attends. 
Je te veux oit tu es mais plus à 
moi. Me comprends-tu ? Jusqu'à ce 
jour tu t'es servi de tes eonnais- 
sattdes ihusfcéles Un peu pour tout 
lu inonde, dominent en as-tu été 
récompensés ? Je ne veux pas ravi­
ver en toi de cruels souvenirs, mais 
te montrer le néant îles apprécia­
tions humaines et te demander de 
ne pilla jouer que pour moi. Quand 
je te santal là dai s le seul but de 

, . me plaite, je lèverai exprès pont
-son Sefcrèt, M Mite Wu-icietine te ftj km Д. naa#fti ,1uj U^r0iL
foula sS aoiileur і et <juèqd là «ré- lnoft beati fit»', èt .le là tu poufrX
morne terminée, le cortège itëfila, t du eRdn't de rtieé Séra-

T , . , , , °" cbuchotto ,1апя les гш,& Чо'сііе phins. Tu pui-era danâi letif ttffc’êr
L air matinal semplit d.n son s’était ".surpassée”. toire céleste l'aimant qui divinise

des cloches. Pour la deuxième fois Au contact d'un passé si tiist, les affections et le baume qui guérit
déjà les vol* dairln ont Fait enten- la mélancolie allait la sai-ir toute. |,.s blessures ”
Orè ftdx AiueS êatttoliqtiéS dti ÜOqllet quètnj On vint la prévenir que l’of 
$illa{>6 de Ш. ; : : iSÜf appel élti $Pe divjti âilall guitiiflehSer. Bile 
Huent Lés cnfànls defcllli-uf s’ari- 
Lonçeril déjà par ie bruit île leurs 
souliers stir le plancher «tir ilè la

î. Tenez les plantes bien 
1 de

arro-
nillie bordelaise. afin 
la propagation de la

A VENDRE
■ «y permise par toute une collection de 

musique religieuse qui alourdit son 
bras et ralentit sa marche. Vous

4 Un terrain situé sur la rue Victo­
ria, de 4 arpents de profondeur sur 
r$ arpents de longueur. Très près 
de la stations du Témisccuata et 
de la manufacture de papier et dans 
les limites de la ville.

Pour autres informations s’adres-

Tohatbs.
Dans certaines parties du Cana 

da il y a toujours Une grande par­
tie de la récolte des tomates qui ne 
mûrit pas sur les tigee. L’un dis 
meilleurs moyens de faire mûrir les 
fruits développés mais encore verts 
est de les mettre dans une boîte 
fermée, dans une chambre où la 
température se maintient toujours 
entre 60 et 70 degrés F , et plus et 
la plupart de ces fruits mûriront 
Les tomates que l’on aura envelop­
pées de papier avant de les mettre 
dans la caisse seropt encore meil- 

• leures que les autres,
Faults.

Donnez des pulvérisations par­
faites si vous voulez avoir de bons 
résultats Si les mois de juillet et 
d’août sont humidesj on fera bien 
d’appliquer des pulvérisations tar­
dives contre la tavelure.

là
venez de connaître la musicienne, 
et si elle presse ainsi le pas, n'allez 
pas croire que ce soit par coquette 
rie. Oh ! non 1 mais elle hait quit 
lui reste nombre de degrés à gravir 
pour atteindre son si lige j puis, elle 
aimerait dire un bonjour au bon 
Dieu...,

eu
ser àau

PAUL HEBERT, 
Edmundston N. Bau Vm.

C'est fait Elle s’est débarrassé 
de son encombrante musique, puis 
après une courte mais fervente 
prière, elle s'est assise au claviei 
muet où elle laisse courir distraite 
ment ses doigts, t. , son esprit er­
rant dans les btiillles du passé se re 
raémote—avec quelle précision !— 
les fois déjà nombreuses où elle dut 
accompagner les chants lugubres 
des sépultures, et les accords plus 
gais des mariages. Les mariages î.. 
lti Sdn esprit s'arrête. Il f 
bientôt un an,—jour inoubliable !— 
elle dut faire appel à toute son éner­
gie pour chanter la joie. Celui à qui 
sou cœur s’étuit donné ingénument 
et sans retour, s’avançait ce matin 
là au* pieds des autels pour ÿ pi ê 
ter scrutent de fidélité à uhc autre ! 
Mais pour t|Ue pefsOnlie Ue surprit

m.
AVISbe.

Jet
X*
ton Je ne serai responsable d'aucune 

dette soit chez des marchands ou 
ailleurs, que ma femme pourrait 
faire à mon no Ai.

de

ISIDORE ALBERT, 
Pelletier Mill, N. B

ce

AVIS
ІЛ Docteur Z. Vézina, de Fraser- 

ville, spécialiste pouf les yeux, nez, 
gorge et oreilles viendra à Ed­
mundston tous les deuxièmes et 
quatrièmes lundi et mardi de cha­
que mois, et se tiendra à la disposi­
tion de ceux qui voudront le con­
sulter. du lundi midi au mardi soir, 
chez Monsieur J os Gagné près de 
l’Hôtel Royal.

aura
im
in- W T. MACOUN,

ïiorticidtcuî du Dominion.
ai-

La Musicienne 
lu Soft Dieuet-

M-
Cflangemerit de Bureau

It l’avoèat Mâï. D Cormier 
annonce âti publié qu’à partir 
de lundi, le ‘/3 juillet, il Ouvri­
ra ses bureaux à l’imprimerie 
du Madawaeka, on ace clients 
pourront le rericcntrerNe jour 
et le SO:r. \

Attention spéciale donnée à 
perception d a Comptes 
fout travail de notaire et 

d'avdcat
Représentant de plusieurs 

b urnes compagnies „ d’assuran­
ce contre les incendies.

ÏR

î. -.

..,. L’oflice divin s’achève lente­
ment. L’offlciimt vient de tracer 
sur les fidèles fiifenffilliléf! title der­
nière Uénédictioll; Le peuple s'écotj- 
b. peu À pell, fout n devient alienee 
dans là itiodeste Èÿlisë. Pcrut 
dernière fois, la musicienne sont 
prosternée aux pieds de Jésus d'où 
elle se relève calme, souriante, 
heureuse même ; car désormais elle 
aura sen Idéal à elle ; el'e sera “La 
Musicienfle du Bon Dieu.1’

Snrsum Uorda.

jeta titi defnief regard du Tube 
tlè et résolhhfcnl prélUda à l’irt 
{{dit. f*n)s le fqhîe; le Ni or і s et le 
Cicdo s’égrennèrent peu à peu sous 
les voûtes sacrées. Le peuple pieu­
sement agenouillé allait bientôt être 
(minis à contempler la blanche Hos 
tie du Salut, le Calice de lâ'Rédem- 
tlofl.

Ltt mnsièientle, fa tête inclinée 
è'ntfè Sés ftiains, prie V; . .. Elle 
narre k tikti la détteséê dè àtin àme 
l’étendue de Son sacrifice. Ülles'fi'u

ma

ІОГ-

ila- laSacristie, et distraient ainsi plus 
d’une bonne âme agenouillée aux 
pieds de la Vierge. De toutes les 
rues du village s’échelonnent boni 
tfleai femmes et enfants qui se Вігі 
getit pttt grtiupes Ou isolement, ci) 
«Usant Un peu de tout; vers la 
fruicfiè pètite ëÿfSê'.'
, Soüdàfn une physionomie de 
jeune émergé d'un groupe plus

du une
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Achetez votre encre, vos plumes 

et vos crayons au "Madawaskn’
ieti

—L'aètioU Catholique.rei:
int. ,

Cultivât ors lisez 
Le Maèwashj

ore
ON DEMANDÉent

>1
en 4 41 20 hommes ptror travailler au 

bois de covde Je long du ïrfifîSS^n- 
tinental et le Temiscouata Les plus 
hauts gages seront payés. S'adres­
ser immédiatement à

WILLIE T. PERRON et Cie
& Ht. il. p Ëdmuhdston, N. B

:-e-xme
etl
lis

dë
ive
ië-
aî- A Vendrela

ҐЇlue
Une maison sur la rue St Fran­

çois avec magasin, à vendre ou à 
louer.

Une autre maison sur la tue Rice 
à vendre.

J’ai aussi un ameublement com­
plet de maison à vendre à prix mo 
déré.
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S’adresser à
Mde NARCISSE MARQUIS, 

Edmuudston N. B.
Z- ■

vj
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f ■A nos abonnés-
,

Noua faiaous uu appel à 
nos abonnés retardataires qui, ^ 
pour la plupart, par simple 
négligence ue nous ont pas 
encore fait parvenir le petit 
montant de leurs redevances. 
Soyez bons et justes, ne nous 
faites pas attendre. Ces peti-,, 
tes sommes sont nos seules 
ressources d’existence, elles 
nous sont indispensables pour 

- le maintien de notre oeuvre. 
Pas plus que vous, nous ue 
pouvons vivre et faire vivre 
nos employés sans recevoir eu 
temps opportun le salaire de , 
notre travail. Encoreune fois, 
W de la pure négligence ; - 
«niez-la une fois par an,
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Cm» flacons,—En Venfe partout.
: az. J. L MATHIEU, Prop. - • SHERBROOKE P. Q.

Fabricant aoui lai Poudrer Norotooo do Mathieu, le maUlau. * 
L remïde contre la. maux da tS*a, la Névralgie atlas Rhume. Annoncez-vous dans

. "Le Mfldawaska”,
,Vr
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Ac- LAUGHLIN
THE 1917 SERIES ARE REFINED AND IMPROVED IN DETAIL 

ALTHOUGH UNCHANGED IN GENERAL DESIGN

V TOW in Iheir third acaaon of sue- ’T’HE mechanism and comfcrt of 

1 1 —У.І performance McLaughlin A McLaughlin Sixea—Canada’»
Six-Cylinder r1---------- cam have won Standard Cam—make them the in-
and .are holding, among Canadians, “ variable choice of men and 
an enviable reputation tor Power, who drive lor pleasure.

Efficiency, Comfort and Beauty. With abundant power-vibration-
Dcaigncd and constructed in Canada leas, flexible and easily controlled—the

by Canadians for Canadian motorist., man or woman at the wheel can en- 
McLaughlin motor cam give better joy all the pleasures of motoring to 
JA*. under Canadian climatic *ke ftU without anxiety.

McLaughlin Sixes am dependable 

cam, and are SAFE cars to operate.

the McLaughlin motor car go., limited

OSHAWA, ONTARIO

*nd highway conditions than the

a! %

Щ
Model 0 45 Special—an elegant five ремеадет Touring Cm wlA 
tpteШ My appointment» and refinement* *

I J. W. HALL AGENT
Hamunddton, гчг за

САгчміа.іг’.S ta '■n

“MÀDB m CANAbA"

GABAOE FORD
Bue Victoria, ÈÏ)MUiïî)STON

Vous trouverez là tout ce qu’il vous faut pour 
l’Auto Ford. Toutes les parties, toutes les huiles 
nécessaires, et si vous avez à faire faire des ré- 
parages à votre auto, le tout sefa fait avec vi­
tesse et vous donnera pleine et entière satisfac­
tion.

J’ai toujours à la disposition du public des 
chars de seconde main à des conditions faciles.

J’échangerai aussi des chars neufs pour des 
chars de.secoiide main pour lesquels j'allouerai 
les meilleurs prix.

N "oubliez pas l’endroit : Rue VICTORIA,

3D. 3VE. Martin, Pro.
Agent pour le Comté de Madawaska
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Avis aux Fumeurs
Monsieur,

Dans le but de donner l’avantage 
à nos correspondants de connaître 
les qualités de nos tabacs, nous 
avons décidé sur réception de une 
piastre d’expédier par malle à nos 
frais quatre livres de tabac No i 
garanti, c’eut à dire

î livre de Grand Havane 
î livre de Grand Rouge, 
î livre de Grand Bleu fort, 
î livre de Belgique fort,

Ces quatre qualités de tabac sont 
ce qu’il y a de mieux sur le mar­
ché un fumeur qui fume de ces ta­
bacs, fume avec satisfaction alors 
noua osons croire que vous n’hési­
terez pas à nous donner celte petite 
commande d’essaie et nous sommes 
assurés que vous aurez satisfaction 
et que vous deviendrez notre client 
régulier.

Espérant d’être favorisé de votre 
commande sous peu,

Nous demeurons
vos bien dévoués,

J. PINET TOBACCO, 
Villeray, Montréal,

P. Qué.

.

X
j

av-*
66

!

en
**

*

т
т

Ш
&

\
Ш

Ш
Вж

Ш
т

щ

*■-

W
Ê

Ш
Ш

ж

-F.f гЧ

L,

X
. <

~
а

»


